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JACQUINOT Georges.

- 1 - Acte de naissance.
Né PORTE Georges le 8 septembre 1888 dans le 5ème arrondissement de Paris.

Reconnu lors du mariage de ses parents  le 16 avril 1892 dans le 15ème arrondissement de Paris.
Acte de mariage de ses parents.
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Acte de mariage des parents de Georges, suite.
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- 2 – Ascendance de JACQUINOT Georges.
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Mariés 23 septembre 1912 BAYEL (Aube)

 JACQUINOT Georges
 Né: 8 septembre 1888 Paris 5è Seine  
 †  30 septembre 1915 Mort pour la France
Lieutenant 156e RI Minaucourt-le-Mesnil (51)       

 LAURENT Marie Isabelle
 Née: 5 juin 1888 Bayel (Aube)        

       
 †          

- Marthe née 1893, Paris.

Mariés 16 avril 1892 Paris 15è  Ardt (Seine)

 JACQUINOT Jules Ernest
 Né: 21 novembre 1851 Colombe-lès-Vesoul (Haute-
Saône)               
 †         

Profession
 PORTE Marie Victorine
 Née: 30 août 1859 Passavant (70)         

       
 †          

- ?

Mariés 23 décembre 1850 Fédry (70)

 JACQUINOT Jean Baptiste
 Né: 26 mai 1815 Fédry (70)       

       
 †         à Dampvalley-les-Colombes (70)

Cordonnier, puis garde forestier.
 BAGUE Clotilde
 Née:16 novembre 1827 Fédry (70)           
 † 17 décembre 1893 Fédry (70)          

            66 ans

- Anne Marguerite 1808-1808.
- Anne Françoise 1808-1808.
- Nicolas 1809-1843 X→
- Ursule 1811-1812.
-Antoine1812-1876 X→
- Claude Léonard 1818-1819.
- François Jean 1820-1821.
- Jean François 1824.
- Célestine 1827-1829.
- Marie Célestine 1830-1841.

Mariés 

 JACQUINOT Claude Vincent
 Né: 31 janvier 1786 Fédry (70)        
 †  28 janvier 1841 Fédry (70)       

             54 ans

 LAVIEZ Anne Marguerite
 Née: 24 janvier 1791 Fédry (70)         
 †  31 décembre 1859 Fédry (70)        

           68 ans  

Mariés 15 janvier 1782 Fédry (70).

 JACQUINOT Nicolas
 Né: 3 juillet 1755 Fédry (70)        
 †  26 mars 1836 Fédry (70)

           80 ans    
   

 PROFILET Marguerite
 Née: 18 mai 1756 Fédry (70)        
 †  18 mai 1840 Fédry (70)        

           84 ans

- Claude 1747-1809 X→
- Jeanne Claude 1749- 1835 X→
- Anne 1751-1753
- Françoise 1753-1782 X→
- Jean Baptiste 1758-1846 X→
- Ursule 1760-1895 X →
- Enfant 1761-1761
- Claude Etienne 1762-1763
- Marguerite Marie 1764-1837 X→
- Maurice 1764-1764.

Mariés 10 mai 1745 Fédry (70)

 JACQUINOT Nicolas
 Né: 24 septembre 1716 Fédry Fédry (70)        
 †  28 février 1794 Fédry (70)        

           77 ans

Laboureur
 MORTIER Marguerite
 Née:   Novembre 1725 Fédry (70)           
 †  6 juin 1793        

                                67 ans

- Anne-Claude 1707-1780 X→
- Anne 1709 – 1713
- Jeanne 1711 – 1713
- Claude 1713 X →

Mariés 13 avril 1706 Fédry

 JACQUINOT Michel
 Né:  1680            
 †  2 septembre 1750 Fédry (70)       

           70 ans

 VALLON Anne
 Née:  1676            
 †  5 septembre 1748 Fédry (70)        

             72 ans

- Marguerite
- Edouard 1686
- Sébastien 1690 – 1750.

Mariés 

 JACQUINOT Michel
 Né:                
 †         

 BAROZ Nicole
 Née:                
 †          

4 enfants

26 
ans

30 ans

5 enfants

19 ans28 
ans

11 enfants

- MORTIER Claude
1687 – 1772.

 - MARTIN Madeleine
1695 – 1744.

- PROFILET François
1720 – 1750.

 - TRIBOUDIOT Anne Claude
1727 – 1801.

- Charlotte 1782-1782.
- Jean Baptiste 1783-1869 X→
- François 1788-1800.
- Nicolas 1792-1792.
- Nicolas 1795-1796.
- Jean Charles Emmanuel 1797
- Nicolas 1799-1686 x→
- Marguerite 1801-1822.

- LAVIEZ Etienne 
1740 – 1806.

 - CARD Marguerite
1746 - 1823

- BAGUE Alexis
1799 – 1859

- LIGIER Jeanne Baptiste
1798 – 1872.

- PORTE Jules Félix

- JACQUEL Marie Victorine

24 ans24 
ans

- LAURENT Jules 
 1862
- SAVARY Marie Edulie
            † 1891

?

25 ans26 
ans 9 enfants

11 enfants

23 ans35 
ans
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- 3 – Ascendance avec des proches de Fédry.
La famille de Georges  JACQUINOT était implantée à Fédry depuis bien longtemps 

puisque l'on y retrouve un mariage JACQUINOT Michel - VALLON Anne en 1706.
Les mariages et alliances  sont nombreuses avec les familles MORTIER, BAGUE, 

DURAND, BARONNEYD, BOUDOT, ROUSSEY, MAY, GRAND, LHUILLIER, MARIA, 
LAVIEZ, etc.

( Suivant registres numérisés aux archives de Haute-Saône)
La dernière naissance   date du 20 décembre 1881 de Emile , Albert JACQUINOT fils de 

JACQUINOT Narcisse ( 1844-    ) et BOUSSARD Marie (1819-1913).
Le dernier décès est celui de JACQUINOT Jean Claude né à Fédry le 3 mai 1816 et décédé à

Fédry le 4 avril 1892.
La dernière représentante est sa nièce, Alixe JACQUINOT veuve de BARBERET Emé 

Claude. Née le 20 avril 1846 à Fédry elle résidait route de Vanne  où elle est décédée le 9 novembre 
1936 à 90 ans à Fédry .
A étudier.
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- 4 – Recensement Fédry 19…
Recensement 1936.
Alixe résidente  Rue de Vanne en 1936

Recensement 1833
Les documents ci-dessus sont extraits d'un registre récoltant tous les éléments des années 1833 à 
1847.
Il est à noter qu'en 1833 il y avait 603 individus.
Qu'en 1838, 645 individus et qu'en 1847, 582 individus.
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Les parents de Georges se sont retirés en retraite à Fédry au 17 rue des Perrières où ils apparaissent 
sur les recensements de 1921, 1926, en 1931 ne reste que la veuve PORTE Marie.
- 5 – Croquis maison familiale.
JACQUINOT Alix a terminé sa vie en 1936 route de Vanne.

Alors que les parents de Georges  étaient rue des Perrières.
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- 6 – Mariage.
Mariage N°15,  JACQUINOT Georges et LAURENT Marie Isabelle le 28 septembre 1912

Extrait : Registre Etat civil de BAYEL (Aube) 1911-1915.      Page 33/66
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- 7 – Fiche matricule.
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Disparu à Beauséjour, Massiges (Marne), le 30 septembre 1915 lors de la Deuxième bataille de 
Champagne (25-30 septembre 1915)
au sein du 156e Régiment d'Infanterie, 77e Brigade. 39e DI Nourrisson, 20e CA Balfoutier
Tentative de prise de l'ouvrage de la Défaite à côté de la Main de Massiges , Marnes.

Il était sous-lieutenant au 2ème bataillon, 7éme compagnie.
128 combattants du 156e RI sont morts ou disparus ce même jours dont le Capitaine DEBELÉ 
Georges Commandant le bataillon.

Les cimetières provisoires du Ravin de Marson ( où il a probablement été enterré), Minaucourt et de
Wargemoulin ont été regroupés vers la Nécropole Nationale Minaucourt-Pont du Marson (Marnes) 
qui regroupe 21319 corps de combattants de la Première Guerre mondiale; 9096 tombes 
individuelles et 6 Ossuaires ( 12223 combattants français ) 14-18.

- 8 – Historique succinct, division,régiment.
A complèter.
Le 156è Régiment d'Infanterie.
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- 9 – Journal de Marche et Opération du jour « J » du décès (30 septembre 1915)

Son nom apparaît sur le Monument aux Morts de Fédry
et d'Échenoz-la-Méline, Haute-Saône.

JACQUINOT Georges ,
 Disparu  à Beauséjour, Massiges (Marne), le 30 septembre 1915,
lors de la Première Guerre mondiale, Deuxième bataille de Champagne du 25

au 30 septembre 1915. 
Il appartenait au 156éme Régiment d'Infanterie, Sous/Lieutenant au 2ème Bataillon, 

7ème Compagnie. 

Extrait du JMO du 156e Régiment d'Infanterie

Le 29 septembre 1915.
Situation initiale:- la même que le stationnement du 28 août au soir1.
Pendant la nuit le 1er Bon en ligne a préparé une tranchée de départ.
Pendant la journée l'approvisionnement en grenades, sacs à terre, fusées éclairantes est 

complété.
10h – Le colonel rend compte de la situation au colonel Cdt la 77e Bgde et ajoute: "  
Rien de particulier à signaler – Les renseignements sur l'ennemi manquent - Toutefois
il paraît que les allemands se tiennent sur leurs gardes et ont la baïonnette au canon 
en permanence. "

Journée du 30 septembre 1915.
Situation initiale:-1er Bon – en première ligne – En liaison à gauche avec la Bgde Maroc – à 

droite avec le 2e Bon de Chasseurs – Route Mon de Champagne à Cernay, entre les Mons de 
Champagne et le méridien de l'Arbre en boule.
II et IIIe Bon immédiatement en arrière du Ier Bon.

Le IIe derrière les emplacements des 4 et 3e Cies à gauche; le IIIe à droite, derrière les 
emplacements des 1e et 2e Cies.

Ces dispositions ont été prises pendant la nuit, en conséquence de l'ordre 
général d'opérations pour la
journée du 30 ( daté du 29),
en conséquence duquel le
colonel donne l'ordre suivant:
- I) Demain 30 septembre : le
156e Rgt Inf. et le 2e Bon de
Chasseurs sous les ordres du Cdt 
Colonel de COUTARD enlèveront
l'ouvrage de la Défaite.

Sitôt l'ouvrage occupé on
ne cherchera pas à le dépasser au
N., mais on s'y installera
solidement pour résister à tout
retour offensif.

1 Rappel: Le régiment à été relevé de la plaine d'Artois le 28 juin 1915, après un premier grand repos en Lorraine il 
venait d'être débarquer à Hans-Somme-Brionne le 27 août. Depuis avec le bataillon il préparait le terrain de la 2ème
bataille de Champagne. Attaque du 25 septembre 2015 sur environ 30 kilomètres.
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- II) L'attaque qui est préparée aujourd'hui par une nombreuse artillerie de tous calibres, aura lieu 
par surprise, sans que rien dans le tir de l'artillerie ne la laisse présumer.

A 4 45 toute l'infanterie se portera en avant sans aucun signal.
2éme Bon de Chasseurs: 

Objectif. Partie Est de l'ouvrage depuis l'Arbre en Boule inclus:
1ère vague: 3 Cies de première ligne
2ème vague: 2 Cies 1 derrière la droite de la 1ère ligne.

1 derrière la gauche.
3ème vague: 1 Cie derrière la gauche de la 2ème vague.
100 mètres de distance d'une vague à l'autre.
Le Bon de Chasseurs devra faire ainsi son effort principal vers l'Arbre en boule.
Sa Cie de mitrailleuses cherchera à appuyer l'attaque en se plaçant sur la droite. Dès qu'on 

aura atteint l'ouvrage on se préparera à prendre position rapidement dans la partie N-E de l'ouvrage 
pour s'opposer à tout retour offensif.
p 225-

156  e   Rg  t   Inf  ie  :  
Objectif: Partie Ouest de l'ouvrage depuis l'Arbre en Boule exclus:

1ère vague: Bon KRAFT.
2ème vague: Bon DÉBELÉ et de BOISSE à la même hauteur derrière le Bon  KRAFT et à 100 

m de distance derrière lui.
Le Bon  DÉBELÉ à gauche

derrière les 3eme et 4e Cies

Le Bon de BOISSE à droite
derrière les 1ère et 2è Cies.

La Cie de Mitr du 156 prendra position à
gauche du 156 pour appuyer l'attaque,
notamment en agissant sur la corne Ouest de
l'ouvrage. Sitôt l'ouvrage atteint elle cherchera à
prendre position dans la partie N-O de
l'ouvrage.
Génie:
Au 156: 1/2 section du génie marchera avec le
Bon  DÉBELÉ;

1/2 section avec la Bon de BOISSE;
une section restera en réserve à 626.

- III) Toutes les troupes devront être en place à 3 45. Il en sera rendu compte au Cdt Colonel par le 
Cdt Krafft pour tout le 156e et par le Cdt du 2e Bon Chasseurs à pied ( message téléphonique si 
possible.)

A partir de 3 45 et jusqu'à l'assaut  personne ne bougera. On ne mettra baïonnette au canon, 
sans bruit, qu'une minute avant de partir.

- IV) A droite de la 77e Bgde, la 64 Bgde liera son action à la notre, en atteignant le bois de Marteau.
A gauche la Bgde Marocaine couvrira notre flanc gauche.

- V) Tous les hommes doivent être orientés  par leurs officiers sur la façon dont l'opération se 
déroulera.

- VI) PC du Cdt Colonel, au début, à la cote 626. (PC actuel.)
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     1er Bataillon-156
4eCie-3eCie-2eCie-1èreCie

2è Bataillon
de Chasseurs

 Brigade
Marocaine

64 e Bgde

   2ème Bataillon-156
5eCie-6eCie-7eCie-8eCie

       3ème Bataillon-156
9eCie-10eCie-11eCie-12eCie

PC 626
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Le Cdt KRAFT laissera un gradé à son poste téléphonique pour transmettre au plus tôt les 
renseignements au Lt Colonel.
_________________

Le Bon du Rgt mixte (Bgde Maroc) est mis à la disposition du Colonel Cdt la 77e Bgde, dans les 
termes suivants:

"  Le Bon sera en réserve à la disposition du Gal de division, toutefois en cas d'urgence, le 
Colonel Cdt la 77e Bgde est autorisé à employer ce Bon sous la réserve d'en rendre compte au Gal de 
division. "

Le Colonel Cdt la 77e Bgde en donne avis au Colonel Cdt le 156e RI dans les termes suivants:
"  Il va sans dire que je donnerai le Bon de Tirailleurs, si le Cdt Colonel de COUTARD me le 

demande. Mais le Gal de DI me fait connaître qu'il ne fallait l'employer qu'en cas de besoin absolu. "
Emplacement du Bon mixte: sa tête à hauteur du boyau de champagne et de 728, face au 

Nord.
_________________
Artillerie:

L'attaque est préparée pendant l'après-midi du 29 septembre et pendant la nuit du 29 au 30 
par une nombreuse artillerie comprenant:

- 2 canons de 270.
- 1 batterie de 4 pièces de 220.
- 4 batteries de 155.
- 1 groupe de 90.
- 2 groupes de 75.
Cette artillerie procédera à un tir de démolition systématique pendant l'après-midi du 29; 

l'artillerie de campagne entretiendra un tir actif pendant la nuit. Mais toute manifestation d'artillerie 
cessera une heure avant l'attaque.

Le colonel Cdt la 77e Bgde fait connaître au Cdt Colonel 156e Infie que:
"  le général de DI a donné l'ordre  que l'artillerie de campagne reprenne son tir à 5h en 

l'allongeant de 4 à 500m autour de l'ouvrage même. Il y aura lieu de faire cesser ce tir en employant 
des fusées blanches et rouges si ce tir est inutile. Il sera bon de prévenir les hommes de ce tir de 
notre artillerie. "

La même note porte:
"  à la dernière minute le Gal DI fait connaître que contrairement à ce qui a été dit, l'Artie de 

campagne tirera jusqu’à 4 40. "

12 5

Le Cdt Colonel Cdt le156e rend compte de l'attaque au Cdt 77e Bgde dans les termes suivants:
"  A 4 45 les vagues se sont portées en avant comme il était prévu.
La droite du 2è Bon de Chasseurs à pied franchit rapidement la route de Cernay. (1ère tranchée 

allemande) et atteignit le boyau d'Akermark mais fusillé de la lisière du bois Marteau et contre-
attaquée par ce boyau, elle fut obligée de faire en partie face à droite, puis de se replier sur la route 
de Cernay où elle est cramponnée sur une longueur de 25  m environ.

Le centre du Bon atteignit 3284, mais vers 5 15 un mouvement de repli de la gauche le força à 
se replier sur la tranchée au sud de 3284, puis un peu plus en arrière. Finalement après tentative de 
mouvement en avant, en raison de sa position dangereuse et sous la menace d'une contre-attaque 
elle se replis sur les tranchées de départ. Deux sections se sont maintenues sur place au début du 
repli de la gauche. Elles ne sont pas revenues, à part 3 /4 hommes.

La gauche du Bon de Chasseurs et les Cies de droite du 156e qui marchaient vers la région de 
l'Arbre en Boule firent une pointe en avant assez rapide, dépassant la tranchée de première ligne 
allemande; mais une panique se produisit en présence d'un petit nombre d'ennemis qui se portaient 
en avant tandis que quelques coups de mitrailleuses partaient de la gauche du 156, qui, ayant plus 
de chemin à parcourir n'arrivait qu'à la crête, s'y maintenait. La panique du centre fut vite enrayée et
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la crête  fut à nouveau tenue sur le front. Dès lors suivants les événements de la droite il se produisit
des fluctuations. A 4 reprises différentes les unités du 156 et la gauche des chasseurs furent reportés 
vers la crête sans s'y maintenir ( sauf à l'extrême gauche.)

Dès le premier mouvement d'hésitation que j'avais remarqué de mon poste d'observation, 
j'avais prescrit au Cdt du Bon de Tirailleurs d'envoyer une Cie en soutien du Centre. Le recul se 
précisant je lui donnais presque aussitôt l'ordre d'envoyer une 2ème Cie.  Enfin en présence du retrait 
de toute la ligne et dans l'espoir de rétablir les choses, je lui prescrivais d'agir avec tout son bataillon
pour passer les lignes en avant une autre fois en les appuyant. Mais il était trop tard, les 
mitrailleuses de droite et de gauche croisaient leurs feux. L'artillerie ennemi s'en mêlait. Ces unités 
de 1ère ligne étaient revenues à leurs anciennes tranchées, sauf à l'extrême droite et à l'extrême  
gauche et surtout l'appui de notre artillerie faisait complètement défaut; elle ne devait nous donner à
gauche , que vers 9 1/2, son concours sollicité bien avant six heures.

Les premières Cies de tirailleurs parties en avant ne se dirigèrent pas vers l'Arbre en Boule. 
En raison du terrain ou de feu de l'ennemi, elles obliquaient à gauche, vinrent soutenir, puis 
prolonger la gauche du 156 resté sur la crête à N-E de la ferme de Champagne.

Actuellement quelques éléments de gauche du 156 et  3 Cies de tirailleurs sont à 200 m au 
Nord de la route de Cernay. Une Cie de tirailleurs et le reste du 156 sont dans les tranchées de départ
le long de la route. Le Bon de Chasseurs occupe son ancienne tranchée, le boyau d'Ukermark et sur 
un front de 250 m, la route de Cernay, qui constituait la  première ligne ennemie.

En définitive les troupes ont repris les emplacements de départ sauf un léger gain aux deux 
ailes.

Le 2ème Bon de Chasseurs a de grosses pertes. Le Cdt les évalue aux 4/5e des combattants, ce 
qui  me paraît très exagéré; mais bien que son état moral reste bon, il est bon état de produire pour 
l'instant un effort sérieux.

Le Bon a perdu 13 officiers, tués, blessés ou disparus.
En raison de la difficulté de communiquer de jour avec les unités par suite du terrain, je ne 

puis connaître exactement les pertes du 156e en hommes. Elles sont moins grandes, je crois, qu'au 
Bon de Chasseurs. Il y a à ma connaissance six officiers hors combat2. Mais toutes ces unités qui 
sont au combat depuis plusieurs jours, dont quelques unes ont subi les jours précédents des pertes 
considérables, surtout en officiers et qui,  en outre, sont soumises depuis un certain temps à un 
violent bombardement ne me paraissent pas présenter une grande solidité. La petite panique de ce 
matin, rachetée il est vrai par plusieurs tentatives de mouvement en avant, suffit à le démontrer.

Quant  au Bon de Tirailleurs il est en ligne, mais a à peine combattu.
D'après les renseignements que je possède il n'y a pas eu de surprise ce matin; les allemands 

étaient sur leurs gardes et en nombre. Le tir continué pendant la nuit a certainement contribué à 
leur donner l'éveil.

Dès  le 1er mouvement en avant, la fusillade et les tirs de barrage ont commencé, puis bientôt
des mitrailleuses de droite et de gauche surtout, sont entrées en action. Le 16e Corps n'a pas attaqué 
simultanément le bois du Marteau, les mitrailleuses au N. de Ferme de Champagne n'ont pas été 
neutralisées par la Bgde Maroc et enfin le concours de notre artillerie n'a pu être  obtenu à temps.

L'attaque de ce matin était dès lors une attaque partielle sur un petit front et présentait tous 
les inconvénients de ce genre d'attaque.

J'estime que la position de la Défaite avec ses feux de mitrailleuses croisés de droite et de 
gauche est très forte, que l'enlèvement de cette position nécessite une préparation plus complète 
d'artillerie, la suppression des flanquements de mitrailleuses de droite et de gauche par l'attaque
vigoureuse des corps voisins et qu'une brigade de troupes fraîches non désorganisées, non 
déprimées par le bombardement est nécessaire pour réussir à s'en emparer. " 

_________________
Une grande partie de la journée se passe sous un violent bombardement qui ne cesse qu'à la 

tombée de la nuit.

2 Pertes confirmées du 156eRI: CARCHON S/Lt, DÉBEDÉ Cpt, HEIM Adjt, JACQUINOT S/Lt, LESIEUX Aspt
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16 heures.
Une contre-attaque allemande le long de la route de Cernay en Dormois sur la droite du 2e 

Bon BP est arrêté par nos arties de barrage et nos feux d'artillerie ( Renseignement de la Don.)

22 heures.
Relève: Dans la nuit le Régt est relevé par la 77e Bgde: le 153 relève toutes les troupes depuis

la ferme de Champagne jusqu'à hauteur de l'Arbre en Boule. Le 146e depuis l'Arbre en Boule 
jusqu'à la droite. Le mouvement est terminé à 4 heures.

Stationnement: Les trois bataillons au ravin de Marson – (abris).
PC- Ravin de Marson (B16).
Cie de Mitr B16.

________________
JACQUINOT Georges porté disparu le 30 septembre 1915.
Tué à l'ennemi.
Mort pour la France.
Le 30 septembre 1915 à Beauséjour, Massiges, Marne, Champagne-Ardenne, France.

128 combattants3 du 156eRI sont morts ou disparus ce même jours dont le Capitaine DEBELÉ
Georges Commandant le 2ème bataillon et dont faisait partie le S/Lieutenant JACQUINOT.

Les cimetières provisoires du Ravin de Marson ( où il a probablement été enterré), Minaucourt et de
Wargemoulin ont été regroupés vers la Nécropole Nationale Minaucourt-Pont du Marson (Marnes) 
qui regroupe 21319 corps de combattants de la Première Guerre mondiale; 9096 tombes 
individuelles et 6 Ossuaires ( 12223 combattants français ) 14-18.

Sa disparition  a été officialisée  en 1920 et transmise en mairie d'Echenoz-la-Méline le 8 septembre
car:

3 Les relevés de France GenWeb, Nécropole Minaucourt-Pont du Marson en compte 145 ce jours là, Georges 
JACQUINOT est référencé sous N° A-569085.
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- Quoique né à Paris. Lors du recensement de 1906, de 5 ans l'aîné de sa sœur Marthe,  il résidait Place de l'Hôtel 
de Ville à Vendeuve sur Barse dans l'Aube où son père y était secrétaire de Mairie alors que 
lui commis à la perception. Il résidait à Vendeuve lors de son conseil de révision. Il a d'abord fait son service militaire dans un régiment régional de l'Aube; le 156e RI 
cantonné à Troyes , et ce a partir de 1909 à 1912 Marié à Bayel dans l'Aube le 28 septembre 1912.  Après 3 ans de service militaire il  s'était retiré à Echenoz-la-[Maline] – Quartier Bellevue – 
Vesoul. le 16 octobre 1912.
C'était donc la dernière information qui était portée sur son dossier militaire.

Sa disparition a été  probablement transmise en mairie de Fédry où la famille JACQUINOT y était 
implantée depuis très longtemps. On retrouve le décès d'un JACQUINOT Michel à Fédry le 2 
septembre 1750, et  des mariages avec les familles MORTIER, LAVIEZ, BAGUE, etc..
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Une  photo du Ravin de Marson sous la neige (prise après
 septembre 1915, puisque les soldats portent des casques Adrian).

Voici un extrait, centré sur Beauséjour et Maisons de Champagne, d'un assemblage de photographies aériennes réalisées
le 26 avril 1915 à partir de photographies prises ce jour là entre Perthes et Cernay à 2600 mètres d'altitude afin de 
couvrir tout le front concerné par la bataille de Champagne de février-mars 1915. 
Cet assemblage provient d'un instructeur de photographie aérienne qui avait constitué un document de travail pour ses 
élèves retraçant l'évolution des progrès de la photographie aérienne car lui-même était lieutenant observateur et 
photographe de 1915 à l'été 1918. 
Les photographies aériennes de 1915 sont particulièrement peu courantes.
On peut encore distinguer des repères topographiques qui auront complètement disparu après la préparation d'artillerie 
de la grande offensive de Champagne de septembre 1915. 
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- 10 – Fiche « Mort pour la France ».
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- 11 – Témoignage au sein du régiment.
A rechercher.
- 12 – Actions d’éclats, citation, décoration, etc.
RAS.
- 13 – Extrait du Bulletin Paroissial de Fédry.
RAS.
- 14 -Inhumation.
A compléter. Voir Nécropole Nationale de Minaucourt-Pont du Marson (Marnes).
- 15 – Divers et Annexe. 

Cette évocation  est l'occasion de rendre  témoignage à nos honorables ancêtres qui ont donné leur vie pour la 
Paix et la Liberté.

Il semble ne pas être déplacé que de rappeler ici:
Le bleuet, leur symbole né cours de l'année 1914, demeure vivace quelques soient les conflits.
Encore aujourd'hui, les fonds collectés à travers cette délicate fleur bleue sont d'une véritable utilité car ceux-ci

sont des dons pour les anciens combattants, de grands invalides ou des policiers tués au cours de leur service.
L'origine du bleuet est le symbole rattaché aux jeunes combattants qui arrivaient fin 1914 dans les 

armées Françaises alors que leurs aînés étaient encore dans leurs uniformes rouge garance.
Le symbole est d'autant plus fort que le bleuet est une fleur que l'on retrouvait dans la majorité des terrains sur 

lesquels nos soldats français se battaient contre l'ennemi.

La ferme/hameau de Beauséjour était sur la commune de Minaucourt (51) à la limite avec la 
commune du Mesnil-lès-Hurlus (51). Le bois de beauséjour était sur la commune du Mesnil-des-
Hurlus (51)
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